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LÎ Bisnarek
' -  ^  aH iliW iw  dTrwt-ehanotlter
. «i* l’&up«r«tu OaiUaume

«MMMÉ pMnwt 
f«lr* laire M. 4« Ritmarok, qui b« u  cooten-

Æ'Œ!
6 ü l i  corotâesêde Hiàdzau, H m«l U der- 
n|to«iuNn, à. ufi WiiT^iUur lm m^oôatiooi 
ümmnatU)UM qû  ukiû^ûr«ftt U ooagrAü do

^  etiu'iJà^s auifi^U

f f à f c S T d l f f i l o .  ; nuU u  **rU« u
ptu» UnpoTtiOlW ,dtf ce (ra ^ i u n  o«]l« qui 
•• ooui^iactbn» i«s plu» réc^n-
tetdStllIée dé U U-iple ^ a tv e .

!5®««ttooné 4 Cé «ujoi, iT d« Bisiimp-k n*a 
\M caché quo Iü vériU »cra.t, pour Imuu,îuud 
^ r e  i  «htendre. H it faul s'alteodre aux

él«uaanl«rt coaewinanl le 
rftte «  dupfts joué. ilopuU doux aoi ou troii, 
patïk Turtuie m w r U Orèce. d une pai-l, 

fAnjfVlffrtenf.uxtuie, d'*iilr« part, 
^r(fueires bMe« des aâ^ciuti«;D« ont-eU«i. 

ét* ouvertes ootre lu cbamîcUcr  ̂ allemande 
et U Suhüm^(>orJh.onlre M. de i jtorivi et M, 
Triooupii. et lord Sallabury ?

<Ju*en e«t-H réeulié, el, de cos ir.ji ĵ.HÎrwan- 
Ott«,̂ en qui »oi«ni t»ar >U‘* prome». 
we» ^C'eut cft que M. de I)i.siuar«-t pi-ujKi-e, 

dp reN’ Îftr utec ua luxe 'i« do^u- 
■teatk « privés o,A lui umyytytanl cln'uvant 
jamais ffWfIftWIene — cequi
j j ç ÿ y e y  dMHf t'iiui>oi^iiiié d':i f̂r c^q.

Cette publication «(ni du saurait larder, au
rait, douter, iea plu» gTives con- 
5̂ u®n«ii. et c’esl pour cela que le cliaftce- 
lier dê Caprivi. oppo^ aux pouranitee comme
l’emMwnr GuilUilow iU OMiiuie U. Miquel, 
▼oalftll qu’on oljtint i'êWenemeot de M. 4e 
Bi»««Kk, ou tout au moins qti'on n.'goeiat

PapUn ea «tiireié
UA^éesplue (îtttdeA huivfueB de Londrea 

M FMU qualfe caiaMê« defiapier:  ̂imporlaata 
que le prince de Hiamarck a jugé prudent de 
meUr« eft sAreU iei.

Suivant des i-eoeeisncments Rérienx, il 
tanU eBoore de«x cai«te« à psrvenlr.qui 
üiik hocs d’AUMUfne H vovo^ent en ce 
BMSl f u  d«e vaiea détours^ pour dî pi&ter 
1a pàikê secrète el, «oui peii, le prince 
«viTCB kti-aâme e«e oaiMet et T endra hnbi- 
Uf LoMlree, où U pahi eru see mémoires en 
M t  liberté. ' ~

Dernière lieure
ii’urôrfc to*3aiipératrio« Pr̂ érie

«ratrioe d'AJe- 
-iN ordà minuil 

c<TiR(e S^eihlorlT et de
____  mo d’honnem.

4 roQTatest M. De Maaatei.aia< 
btMàdeuc d'AllemWnf*, Mum be Munster el 
teMneMerde rRuiliasvado.

L’Impératrice eitt ffrsovnJue k rhûlel de

.1)1 les vinft 
'eu l.Dûp, lü  

iioiiiA «I MQi« u iw ie  Tout »'tcea- 
eli^uireuucapiU l«an»iaérabl«,

f̂ u a i k e s
; Tènntèrt'rs <îë ce oapita! seront

entre lee s«lllU lr«»aut con|it4«t ant ü« nréŝ nuÉ «t i§ »6i JT ' **
Il r 4 f lu lt^ iâ  quw, 

premières auféi»,iait 
rersementa «I U on  ii 
inoler et 
il était di 
de i m - ,
alorâ^rtaizéA euli
tâ 4 r «7 «e u r a < )l[ , _ _________
ét;mt e| peMt | b «b iA  r ^ v r o t t  une très 
grtSiseBarl; fll^Àte lenonibredet parU- 
m M i  d é fn M on
faite bien entendu des d^ -^ , il faudra 
joindre aux premiers sociétaires ceux qui 
«urout adhéré dans la seconde année,dans 
la É rir itM  ■liliiul III Mm.'Chèque an
née le diTidende sera formé par le partage 
des intérêts du capilal accumulé ^ d a n t  
les .à) preiniôres années d’exlatenee dA la 
Sxiéte, et dea intéi'èts qu'auront produits 
les Tersements ultérieurs.

l^ s premiors adhérents sont dans nne 
«ituatlon trèa avantaMuse, juste compen
sation, dit la Société dans sos uotloos, 
pour leurs o/Torls et les sucrilioeîs ^reon- 
nols qiliîbeiuu-rtupd’entreeuxout dû faire; 
itiiilleurs ce n'eM pa:i aux oxocptioiis qn'il 
faul s’arr«îter, il iu)poti« bieu plustlcxa- 
mlnterlu situation faitr \ taft^nérallti dos 
membies.Or un sociétaire perdra l'intén'l 
des versements effectués pendant los 
premières ann^s. parllfrllcment si son 
adhésion est antérieure î\ l’an com 
pU'tamont «i elle (»sl po^ttérieiire; en ro 
vanche il touchera au bout de'JiJatisîe re 
venu des sommes versées par les soeié 
UiU'es morlâ ou radiés, les disparus en ut 
mot, el, de plua, lo revouu, sur lequfil oi 
compte particulièromeiit, du capital nocu 
mule pendant les premières années 
d'existetiee de la Sô sieté. Ce revenu tie

Ifon», l’intérét correspondant 
millions, en admeUant aussi le tatix de 
'*0}0 ;s’i l y a ‘̂ J(),0(N) ^ociétaii-es, la part 
de chacun sera de ce chef augmentée de 
"i) fr. Ce sont là, il mi vrai, des chiffres 
hasardés; pour préciser 11 faudrait entrer 
dans des calculs qui ne soqI pas impos 
slhle», mais repeint forcément sur de$ 
hypothèses relauTemeut au nombre d’ad 
hèrents, à l’àge nïoyen de leur admission

* - - - „a n d
zèle, met
et offre une solution Intéressante du pro
blème qui ae«s occupa. W elle contlniie à 

er, ot si. conformément à son 
,  . ello accumule dee capitaux consi 

dérables. l’ICtal pourra étio amené A exer
cer sur elle uné surveillance, « la tiaiter fl 
cel égaM comme les sociétés d’assitrnnces 
siV u  Tie, dont qaelquca-unes détiennent 
aussi des sommes énormes; il veillera à 
l’emploi dea fonds el pourra prescrire des 
placements.

Los Prévoyants de l'Avenir out ___
\m\hteurs. En s’esl coB»lituè \ Varis 
une Société du même genre : la T; 
prévoyante. FJîe est fondée sur le même 
princi)ie: distribution des intérét» de 
i avoir social, raals h  délai d’attente est 
de t.'» ans au lien de Dans le but d’aug- 
nienler les |»cusions, U est permis à un» 
m/'mn personne de aouaerire pour plu
sieurs parts, Jusqu'ù cinq. La cotisation 
est dc 1 franc par mois. 11 eet A BOter qüe 
U Société admet dts m e m ^ s  honoraires, 
tandis qu’ il n'y en a point parmi les Pré
voyants de l'Avenir. Pour éviter

IT .tL IE
rtome, 18 février. — JWüUouviier» delà ....................... ... .x ....... x w..»v.

nufacfcre de drap» i^bio ÿe suai u.U en grève proche qui a été adreesé A oea derHiers 
,2]***^"'^?“  ‘i* i ®ï®uae nouvelle a été insérée dans le^.m»ïïîe’nî ,ufvmMv,êS" ' ' P̂ vormitc ; clic a trall à 1«

. • P • , limitation du ditldendedanslespremières
— : .....  ^ --------------------------nnnéesdn partage: ce dividende qui. en

L A  R S L G I Û I J C  'i-aison du nombre rolalivemeiU très faible 
des partageant", serad irès élevé daus les

arare accid*nt de chemin de fer TSo^lcTiK.ill;\^?:;rfîTeîïlit.
VerTiere, ly tévrier. — l̂ ea iournatfK mp-' devant élre reporté au oafMtal dispontbié 

portent qu’un gravf «c«iduiit de cht-inn dei de la .Société, o'esi i  dire au fonds intan- 
fer • eat pr^uiaiHerf«(f t f l  Çitrt: de Mos-• gible d<mt les intér-'ds sont un élément 
I^-SÜÎlïïiLlr'^" couslitntifdes |>e«sio»s. I^s inégalités de

? îi l ’ÎT.-iîf r*-?**?'* . traitement seront att<*ini**«R» m:»is *ml’ »ls-
vQiluw du trtni de vov»K'»ur« anl iiJi <bslî̂quie»; ee#l darnes qiii n’av«jeot m » pu ««> » •>'» p " î e  type oxacfcmeiit qnelapré- 
»auv«r àtenip^oBl rcrude» «iMveJi. ! e^t Utre StfcifUi qui ;>'.eg( lond«-üà

lA» w>airids nom coMsid.ira»plM. ILHle. u la fin de IHXO. ef a prir, pour nom: ; 
i.>t aecideoi H ••aiiné nn yran<l i Kard diins^i l'^pargne (lu Xoid. fcou caracU îe locfll 

U «V 4«lMi^d«.iaiiii««i. 'e^t hieti marqué par nne clause donnant
p'senlomeit droita'admiitslon A toute per- 

1 sonne qui habite ledApartemeat du Nord 
t uée. I4» i^ U fie  »e faitauMÉ 

tan nom ne t.” ans. màîs les statuts pre- 
I voient te doublement de la cotisation

* . t r . i t ^ c ^ v , . i 6 r o .
v n  I statuts ne limitent pas 1e chiffre dee pen-

U  }>ersiatanct des ellorls tent.̂  ̂ 1̂  ̂ I »ion»dans Igs fremlàr- -------
“  ■ ■ ' «tl 

ment celte réforme.
ft esl certain que dans Sociétés de 

cette sorte il convient de j^uJari^er

M. Wagoff fon lt pa

Éi tfectoraox aM ls,4taot
‘ at eait «aUemeat ee qoe 
Jt ee pelât.

_________
tenir à leurs éleoteare, U rappelle oe <ra'ü a 
CaiM«ur toe m o u r a it  U ntrk wm dVoue- 
mTntl l'^ icu lnro en qualité de ebimisle. 
U.lannlDeendBaatquetil les ttecteur^des 
eaotoas de Car^a 4  de Uns llloaorent de 
leurâ luffrvM  II e’e * w r a  de aarcher si 
les traces de H. André IMpree.

M. >Vauon constate arec regret gu’aucuo 
orsaorrtfafcHeatl ne eonsenfà eéM hr ea

terrain |>oUtique mes sentiments eont 
blables & ceua 4fi Mea e^nourrent M. Wi
il esl pouriaA nn^int sur lequel nout___
ues eu 44vco«rd; oetui de 1%. diiMution 
iei fa r e S T ^  W ^ 4  il vient ïe  s’JKdre si 

loQgueiaent.
Qa'entend dent lt- Wagoa, j>ar feeeurs ! 

Veut-il recowtitutr une classe de priWêjjiCo ;
Sous la République cela nedoit pas exister,
r c’est justement cette distribution do fa

veurs données à l'encan sous le pavsBue do 
M.iirévv & la préiüdeace de la lUpubTique 
qui a fsilll perdre sotro furmo de (}oa ‘̂t‘rnc 
ment.

MeintAnant mon honomble concurrent 
i<*nt de nous dire, ajoute-t-il, ce qu d r fait 
l’tus le paué, moi aussi j'ui un passé b en re- 

t‘c»Mjmandablc mals j’estime que noas devons 
oe |)oinl i  llicure prtsente nous entretenir du 
passé, niais regsrier et expliquer ce que 
aurons X feire dans l'avenir.

M. Biislv dt̂ Tcloppe alors ôn progra 
lionl nous avone d<̂ U parlé, puis aprcs une 
iS'.'Urle réplique do M. Wngon, la seaaco a:*t 
levée aux cris de Vive la RtTp'ibllque.

L «a ca«<ll«l»tureM
l.'Al/tnc* Mftvtit télégraphie que trois ean- 

didatâ seulement se sont fait inscrire : .MM. 
Uavly, WagOB el Uiégeville lf) .

M. Declercq aurait donc reculé devant 
l'âcliec qui lo menaçait.

Les Criminels
DE RONCHIN, B’ASCQtTDE MERLIMONT

T r * n sp * r t  A RaB«>hln
Hier matta, le parquet a fuit conduire î 

Honchin lus deux dHenus, Bailiet et Du- 
tilletil.

Le but dece transport étsil la reconstitu 
tion du vol et peut-être du orime soupçonné 
Mais disons tout de suite que, conformément 
i  l'examen des médecins légistes. 11$ préten- 

n̂at lous deux qti'il n’y a pas eu de 
lie Delvoye eerait morte de frayeur.
Nos lecteur> ont encore nriJaent à la mé- 

._oire la dt ĉooTerls du forfali (’ommU chea 
Mlle üelvove, rent ère, i'tgêe de 88 ans, < 
été iiOQvée morte dsns son lit le jeudi 2
tobre 18W. Nous ne reviendrons donc pai___
toua les commentaires qui ont accueUli cette 
lugubre d*eoovertc et nous nî^s contente
rons de relever ce qui s’esl passé dans la con
frontation d'bier.

L *«rriv ««
Diea avaat que W r*rquet el les dùtenus 

uillasseat le Palais Je .luslice, one Ting- 
sine d'ageals de police do Lille, sous les 
rJiesde il. l’iaspecteur Lefebvre, quelques 

agents dc s&reté, sons oeux de M. t’iaipeoteur 
Floria, et uae brigade de guadarin«rie t\ 
cheval commandée parM. Ie)>rifadier Delà- 
haro, èlalsni veoas oernor k  maisoa de Mlie 
Delvoye el einpdch.jr la feule de s'ea appio- 
cher. Oa craignait que les ooupablea oasseat 
aneol'<; des amis aue  ̂dévoués (ou asset fous) 
t mt ik Uonchia qu à Lill», pour oser tenter de 
les dégager. Do .«éme, on voulait les prému
nir contre les agressions probables de la po* 
pulut’on du village.

Iteiifcnsefiient, loul ce dûploicment de foi- 
s aété inutile ; car tout s'est passé, oa peut 

presque le dire, dans lo plus grand calme. 
Vers nouf beurea. les ro tures s'srrétûrcnt 
i fact> de la.mslson. Pe la premi«̂ re. desnen- 
int Nlld. Welter. procorenr de la Hépubli- 

,ie ; T..egrtind, luge d'iastruction ; Michel, 
substitut, et Dufour, greffier. M. du Liscouet, 
qui avait commeneu l'iDiktrucliou de cette 
affaire, svs't précédé CeS me8ft<̂ ufB. M.Oourt, 
commissaire cenlral. ot M. Kntou. commis
saire du 7esrrondifl în<^nt, assistaient i  la 
;<«fronlillon.

Bailiet sort d« la sej;onde voiturê  et Dutll- 
Ifîiî de la tfoléîém<». Us soal ROign«»nsem> nt 
attaché et gsr1*s é rno, comme l Ascq.Leur 
le cente (le voilure est nccueillie par qu^-
r es n̂cifèrntlnn  ̂anxqnpllfîs ils ?econtentent 

répondre de« sourire», noiammenl 
Haillcl.

Isi mftUoia

volettr>aaata pas un assassin.» H expliqtie eo* 
suite qtn, tandis q«e Bailiet se tronTait dans 
la maison. U a entendu son cbiea donner et il 
eet allé veir si on ne volait paa ses poules. 11 
ea a^proâtCdU-il, pour cl îagerdeobattssu- 
res. Fuis il est rerenu se cacber dans le 
cbamp de carottes de M. Louis Delobel. Il a 
•Itei^ 14, pendaat deax btnres et demie, le 
relon- de eon ooraalice. Fatigué d'attendre, il 
se iècidait 4 tenter l'esealade du mur, doat il 
Ot UB ^r qo|lquee pierres, quand BalUet

oe demier.
C'eat mslgre. Ce n'était vraiment pss 1s 

l>eint de se déranger.
L ea tém oina

m t  Sopb e Lefebvre, nièce dt Mlle Del
voye, était présente 4 la confrontation. Ba 
voyant l’attitude calme et ea entendant les 
réponses des aseassins, elle ne put s'emp^" 
cher d'apostropher Bailiet •: Vous oseriez dire 
que TOUS n’avez pas tué ma tante, quand son 
muucbo'.r de cou était tout tortillé ? C'osttro]> 
fori I »

Oa est obligé de la ealnur, car elle saute
rait Tolontiers bla gorge du gredin qui

souvenait pas d’avoir employé Dutilleul___
me manamvrede maÿon. lie témoin répondit 
qn'il ne pouvait l'affirmer ; mais que son 
^re s'en Nonvtendrait mieux. MUo Lefebvre 
Intervint alors pour sflirmor que Dutilleul 
ava t fnil. il y a .juelques annius, ua trottoir 
en t'acedc la maison de sa tanle.

La présence de M. Bodin n'a pas étA tout é 
fail inutile ; car il a étubli que celui qui avait 
pratiqué l’ouverture dsns le mur'devait être 
gauclier; il détachait les briques de la main 
«nuch » et les retirait de la droite. Or, des doux 
criminels, DntUlcul seul ebt gaucher; ce qui 
viendrait détruire leurs dépositions. De plus, 
on a relevé, dana le jardin, la trace de deux 
pas bien distincts ; ce é quoi ils n'ont su trop 
quoi répondre.

L c4 aMsaasiiiw
l'eadant tout le trajet, Bailiet ct Dulilleul 

onl grillé des cigurettss. Dans la maison du 
crime, ils se sont montrés excessivetuent gain, 
surtout Qaillet. Comme & Ascq, DuUUeul & 
demandé 4 boire et, pour les satisiaire, M- 
Duponl, le nouveau propriétaire de la maison 
de lllle Delvoye, leur a apporté un demi'‘Utre 
de genièvre.

CJu n oa vea a  orlnae 
Hi la reconstitution de l'alFaire de Ronchin 

n'a ÿas eu le r<.'sultat auquel avaient lieu de 
s’attendre les magistrats, M. Legrand en a 
profité pour relever i  l'actif de Bailiet un for
fait que calui-cl croyait sans douto oublié. Il 
s'agit de l'easaMlnat dans la nuit du 2'i juil
let. 1888, d'une dcmoi<>elle Copin, Ksge-femme

que '

Léon Ssy, tendant 4 modifier l'article 21 du 
régUaient.

Ont voté • contra » : IIM. Boulanger - Ber- 
net, DroH, Emitê Duboû, Sliej-Errard, 
Achille Fanien, Quillêtnin, llaynsul, Le
dieu, Jonnart,/^Iot/, IficAatt. Emile ifor«au, 
Pierre Lêffrattd, Kibot, Sirot, et Trannin; 
se sont sbstenus, UM. Boudenoot, Plichon ; 
les autres ont voté « pour ».

La Chambre n’a pas adopté.
2' Sur l'amendementr aa premier ressort 4 

lüOO fr. Proposition de loi relative aux justi- 
oee de paix.

Ont voté « pour y MU. Boulsnger-Bernet, 
Dtvn, h'mite Duboit, Eliet-Ecard, Quillt' 
min, Haynaut, Atichau, Ëmile Uofgau, 
PieD'e Legrand, Ribot, 5i/*ot, Tt-annin el 
yfêrquin ; étalent retenus 4 la commission 
desdouanes, MM. (ieorgesGraux et Jonnart. 
les autres ont voté « pour ».

La Chambre a adopté.

Chronique locale 
R O Ü B À IX

Adlndleation. ~  Une adjudication, pour 
la mise en état de viabilité de la rue H( ’ 
aura lieu le mardi lU mars, 4 onze hr̂ nrc 
metln, dans l'une des salles de l'Hétol-do- 
ViUo.

Le devis s'élève & la somme de 4,70U fr-, y 
cotnprls celle dc 1̂ 0 l'r. 70 pour dépense ' 
prévues, cautionnemeat cat de fr

Li|rue de concentration républicaine. ^  
La Ligue de conceotratioR républicaine des 
c intons de Roubaix, se réunira en assemldée 
générale eesoir jeudi, 4 8 fa. 1(2, auloeal or 
dinaire : Pnvs.

Ordre du jour : 1. lecture des pro'̂ ï̂ -̂ver- 
baux; >. Situation financière; ü. Renouvelle* 
ment du bureau; i. Propositions diverses.

Réunion de oommitslon. — La commis
sion intercommunale de l'Eipierre se réunira 
aujourd'hui jeudi, à quatro heures et d>4mie

tion suivimte :
Conférence avec MM. les Experts au sujet 

des opérations 4 effectuer pour connaître fes 
dé^nses d'épuration & attrlbner 4 chaque

1 accident de cbemin de fer s

Le train de marchandises Jüll, partant de

les crochets d’attache et allant s'abîmer 
dans un fossé bordant la route.

Les denx wagons et le fourgon furent brl- 
ŝ -s et il* s'ensuivit un embarras — ’ * • "  
qui occasionna une désorganisai 
service des trains et de» retards a

Aloro, M. LegDand, saisissant U balle au Un chien en fourrière. ~  Mardi après- 
bond, Intervint a son tour: «Bailiet, dll-il, : midi, vers 8 b., un grand rassemblement s'é- 
vous êtes sorti de la maisî n de Loori le l i !  tait formé rue de la T'osse-aux-<;ihénes,autour 
juillet 1888 et vous avez dépensé en débauche ! d'un chien qui mensça't de mordre les pas- 
pendant deux jonrs, le petit pécule que vous tants.
aviez ama-̂ sé eo prison. Puis vous êtes parti j L’un des témoins, mit le chien dans un sac 
à Herck et, le ‘W, vons ave* assassiné Mlle et le transporta chez M. Roger, vétérinaiw, 
Copto-Kous le iavoAt, nous on avoa<i lo« afin uu'il puisse visitor l’animal pour voirs'il 

’ ' '  ‘  n’élait pas enragé.preuve* ; 'oseriez pas le nier 1 
. ,  e attaque. Uaillet p 

puit reprenant vivement l'empire 1

celui qui a fait cela a le cou coup4.
» Pas le moins du monde, répond le . __________

gislral l'aUleiir de 09 crinw ü'eji ]w  .ncore : u m  trreitation poar toI. -  L . poIlM > 
, iprooMéiU’ümut.tlonde ]a nominéi Flor, 

Mau llnslrocüon sa h.urle loi onlre le ; f).,reOTler, minasère. Sg<e dc 18 ans. He.

e des Fossés, a élé arrété.

mutisme leplus absolu, dont il est impos- meurant rue Pierre-dé-Roubaix. . 
sihle da faire sortir le coupable, inculpée de vol de numéraire. Flipo,

L a  r r n ip ^  â  Ltll<> .
11 étail oase heures dix,quand le parquet eti Eparee. 11 a été trouvé i • la

aoudre la question des retfailcs, U valeur 
dee rên tfkts  déjà obtenus* justinent les 
déTeloppement» qui précwJeut.

du UKfNMiM oliefa du 
D)pntt^aii^«i,U« MiplMem, oar ta 
légion He divise en pelil.s gr<»t»pes dirkr^ 
par Aiià.peieâiuaâR artifH oOMvsincns, 
ont grande nona*i»ê den^ Ŵ nr WMvre. î!»

oe rMUifv le  ̂frais no lu îw îaoce  uubli- qot n  4«eh«^)t. Ié» iZ la»
•"“ H f * , i U  uitoqueit 
P r tS Ç W »fi« l  «• «* eowüértU o* pour 
b i c jU iK lu ic w iM M  * > « '» « ( ,  d«it)4- 
ptrItaieiiU é t * .  V ilt« ,H »s»n H *er.i«

 ̂i W ü^ ye ju i VM.
rt”  «MMO*b r f  w y c t W s  ftfthnrronvient ausai 4»

lir l'urnut

Uul qu« pp«ib le las pensions, de fannn 
cjup, «nur les clia
titpw i 
j>enlant 

M »«/e^v J-. lit llB .

C M O T tlECTIME
IreC Ip oa aocrip tlon  4 e  B étlM ae
lÿvcciu r iu a ^ t  oat été toaaeahier ao 

. [M. Qaaly el eeadUetelatts ia ü ,
çW ^P lptioa  düTOiuae ou par Uars amta.

tomauia^ 4e Fouv}iénarfes>Lens. 
Modltfrty-en-Ttohelle, W  corons de la fosee 
-I- H de Leas et Hèain-LiAUrd.

Nm i  ne parleras qua de, «attederaière 
opférencf qui a *t# la plus Inmortanle. en 
liwRdebl pruaeaee des caoiÜMe et 4U- 

enviaea iûO pw-eoaaes «eateUieat. 
C ^  réanion, qni avait été ornueée aer

VajaisOQ de eette éirbonttance, l'ua com- 
p r e ^ ^ I i  salM était ea grande partie fa- 
VoffMl dhrfWat Wagoa, fteveu du oréti- 
4eaé de M réuaiei.

^ “ sys.iï’îf e r
• M lr w J a io M K ^

mais Icf! Uj nc sedlamfent plu». Le» «ndir- 
me« *inl leg tiennciif en luis***, le. qnt tell*- 
m̂ nt rapprochas J’nn de rentre, que les deux
comiins ont w  l̂ i loh'r de -------------

Aussi est-ce a«<f la pk 
queles msfistrats ’cnleod,«... 
assumer tnr fnl senl toute la responsaWliîé

entre seul dans la maison. <k>mme on lul fil 
la rentarque, ii ^<Ml  ̂: « Moi, je n'al pas 4 
» manager ma fanulle, qui est cause de tous 
s mes malheurs.. £t si at^oord’hui ie dis la 
» vérité. c'Mt panse <m, DuUlleid n W  paa 
» dans le TO^e cas ; ifa sa mère, set s«Buca 
» et ses frères, gai ont peut-être encore droit 
» A de la consMérilion. a 

l’uis, Bslllet entre dans le> détails dn yol. 
C’est 4 onse henres, que r>ulillciil lui • £ai' 
Courte échelle ponr «imper sur le mur

ètag .̂ Èasuite __________  ^
cm par fŝ fnel lt a' pénétré dans la a«i^K, 
— Pourquoi aves-roat fait ie trou de ca 

oéWdetamaleoa, lui demanda le magls^t

Immédiatement, on ferme le volet de la 
plèee dnas laqn^e trot w monds se troavé,

w «rôii* «i* jS î ‘^!}S4 l « > lîî- u - . . .  n r  W  «ketMnile X  tn
iftnnfleiit ;< afU  aannU  1

oiiv îw m r ,  njmaiQ
jour, c'ett diracile 4 oontlater.

Om MvlMI «Ion <■ , 0t. Rdllet rMoMe, 
u n M M i»l'< M M  <m* dll. n 'a u  
h  D»lK>n. U • «Hoyi Ma piaf. I  un ruHMH, 

t  emMer
J«MII«D,lror«(nlll,réY.jlle« pour Inld.- 
w d e r  où « i l l u  U  ptilTri

a «unOt w  «M. 14 l » w  d< Mm «  
,M l« «VM lâ K « n i t  rtlombM 
oreiU. pour u p U . iojHkTW.

Aprta u « :r  6 d Ü 4 >  KMbto dW «ai«( m 
vnlr  «n in i l f t  fra u . «t tu  bljoni. tUlttat 
IM peu d«o>iât i t  traow  n  il iMiiM au-

A nSi-W T ," ï  'iF M n
vieitlia 7 »

réebelW poar reeeaater le nnr aa i M  daq«et 
II rat ron va DutiUetf, a ^  laraM U iiaitA ea 
Botahivia.

DutHeal, krteçMfé 4 eea Ita», aArtta 
. M  ÿMHiiîSé t o  la jarM , | ÿ t .

iquai
Ités

- ..moment, v—  ___-  ---------------- - , -----r
rme, coriiposift prindjjftlement de femmes ' de ^L le commissaire 

t il’enfants, avail encombré la roule. i On peut aussi réclamer à ce taéme bureau,
A lasortic des crimineiii, de nouvelles vo- quatre boites de con.sorvos qui onl été égale- 

. férations onl retenti : c A mort I A mort I w i meal trouvées sur la vo e publique.
Ifîo répensA .•» ees cri-», Bailiet el Dutilleul ' .
sourient et, loHtcoriirtleà .\scq,applaudissent TJn TrU C  dém aSÛ U é
des msins. Bnillct s’est mémo déconvcrt eta  », 
salué ironiquement la fonle inditrnée, . ! 1"*.

An P ptK -llon cM n  
'iandit que la iustice et les aesai>sins re-1 

prenne^ au galop la route de Lille, ........

1 peut réclamer au bureau

a dirij le Petit-Ronchin, alin de IA\.  ̂ I COmbat de cotts. — L« leudags de U bcUe
- 2^1» l t  n Partie de cotrs c^tre l\ Knflé » Vnra lien de-
3^; Siain vendredUu .  Mariclul d . Uoygh.m ..dfint nons avons déjé entretenu nos lecteurs 
ffouaallOQ.') rappeler le fait on y ajoutani 
quel<|ue6 détails que noue avons pu y re

, D au la nuit du 8 au 0 novembre, c’est-à- 
dire la Teille du crime d'Ascq, les dpux com 

1  ̂maiiMA, 4e
Vers minuit, cette datrie fat réveillée pai 
bruit qu’elle entendait dana nne pièce dti r«>- 
de-ehainsée : sn même temps, elle sentait de 
la faosée la prendre 4 la gorge. Craignant 
du*aa iaeendie ne se fut dAclaré chez ello, elle 
fempreeta d'elier ey«*li«r sa niée#, et elles 
deeeendaieat tont«« deux i’escnfl<T« qîind elles 
entendirent distinclement parier deux iflditi- 
dus. Heareaeement pour elles, eemme
l’sTona dit, l'eaealier était fermé p n r__
porle owtüed'un verrou & l'intérienr, verrou 
qui étail religiernseuient poussé «haqne soir, 
time frappa alors 4 grands eoups de 
aeiflg tar eetU porte, etqui tail ea faite les 
8«tn nallidtcuri. Ge s ’sat m s  le matin, elors 
fU’ 1 faisa-t jdur, que les dsnx fsmmes, plue 
moriee qat Tlvee, osèrent ae risquer 4 vieil .r 
la sMleon.

Files remarquèrent qu’on avait allumé du 
féa dat^ la Aiearinée avec de Tienx journaux 
etdes paalers servent aax proTisk)n«; pois, 
èllea Tieeat na earreau eassé qa’oa avait 
nrésiabieai'iot eaduit de aavon.

Dana le jardin, an-deeaoos de U fenêtre 
par kqaelle on avait pénétré, elles tronvéreat 
enfia atf tiaiuetsr planté le long du mnr et 
on pol 4 oonserve plein de savon qui avait 
aervi ifa iie  aauter te earreaa. Ge soat les 
eoups irappée tar la porte de l’eeealier qui 
eat leil fair les tredlas quL dans leor préci- 
pltaliona, n’spportéreat mame pes ées pro- 
.Vlîleaa et M t MMoU qu’ils avaient 
parie.

lUétoknt saas deato ea trsla de maager, 
qnaoà fle«nt éU earpris ; ear Mme O... a re- 
Î^ T é  la traee de tour repae.

ürand’Rue, lU .^
ChroJllaue colombophile. — Fédération eô  

lombojihilt roHbninifHM̂ . Dimanehe proch 
‘H février, la eoinmlsslon ch»nrée de matffculor 
nitreons, ss tiendra dans les portes suirant» '

I m 7 L  lâ  4 d iteaiwi, âoeiélé da PigK>̂ lto- 
mier, chez f.oachcar 

De 9 heures à 11 bearei. Société du PigeonIlou- 
Saiflen, nis d'Inkermann.

De 11 beuras i miJi. Sccièté du l'iléon Redon- 
■ble, î ort Sion.
De midi 4 I b«ur<

Robaaj’s. rue Wall.

Premier bouquet. — Nous informons net 
lecteurs que la nouvelle romance de notre 
concitoyen De Leuw, piano et chant, intitu
lée : Pi'emiir boüquel, est en vente dans nos 
bcm ux, U, rue du Vieil-Abrenvcdr. au prix 
de un franc.

T O U R C O IN G
GRAVE AOCIDENT

Hier, dani 1> luUioée, M. Victor Vande- 
cappel, homme de grain chez M, Dldry-Du- 
bruU, brasseur, rue Winoc-Choquel, était 
monté sur le bord d’une cuve remplie d'eau 
tottillante, pour remettre un tuyau qui s'éUit 
démonté. Tout 4 ooup il glissa et tomba dans

Les deux Jambes Jusqu'aux genou* ontété 
horriblement briüléM. , .

MM. les docteurs Devryn et Catteau ont été 
appelée 4 prodiguer les premiers soins au 
blessé qui a ensLite été reconduit 4 son do
micile, au Bas-Chemin. , ,

L'élat du blessé est grave. Les brûlures 
sent tellement profondes qn'en lui étant son 
caleçon, les chairs y adhéraient et s'enle
vaient par lambeaux.

Vol d’eifeU. ~  Noue avons parié hier, 
d'une instruction ouverte par M. le commis
saire de police du premier arrondissement, 
sur un VOI d’efTets, commis au préjudice d’un 
cafetier et coiffeur de Tourcoing, M. M...

Comme on sait, deux robes de eoie ont été 
retrouvées au Mont de Ptôlé de Roubaix. 
Elles uvaient été engagées pur uu sieur N. 
M..., charpentier, qui aété mis en élat d'ar
restation et a du reste avoué le vol. Il était 
logeur dans la maison.

Mais depuis le volé s'est ai)erçu qu'il lui 
manquail d’autres effets, notamment une ré- 
dinsote, un silet etc., ot ces effets onl été 
paiement

B midi, cinq 
>t Stelande.

Vol au comptoir. ~  Mardi v 
jeunes gens entrèrent au cabi.. 
rue de la Folie, fl n’y avait qu’une servante à 
la maison et profilant de l'instant où elle ne 
regardait pas, l’un dee jeunes gens plongea la 
main dans le comptoir uù il prit environ 5 fr. 
d'après la cabaretiére.

Plainte fut déposée et les cinq jeunes gens 
furent retrouvés et amenés devant U. le 
commissaire de police qui les interrogea. 
Deux arrestations ont élé maintenues, celles 
des nommés Paul D.. 19 aos, et Fortuné B-t 
25 ans. Ce dernier est poursuivi pour compli
cité, ayant demandé 4 D., une part de oe 
qu'il avait retiré du comptoir.

Los inculpée disent qu'ils ont voulu fatre 
une farce, malheureusement c’est une farce 
qui les mènera devant le tribunal correc-

Planant deUt de vol. — Hier, le domes
tique d'un mareband de levare de Courtrai, 
était venu cbez U. TafÛn-Binaull, brasseur, 
prendre de la levure. Avant son départ,
gari-«n brasseur s' ......‘
monnaie contenant 
être volé.

Les soupçonsse portèrent surle domestique 
do marchand de levure. Le porte-monnaie 
volé a été retrouvé dans un do sés souliers.

11 a élé arrêté. C'est ua belge ne causant 
pas le français et sur l'idnntilé duquel on 
’ t pas encore üxè.

Autre vol. ~  M. Fernand Dujardin, 1<̂  
as, garçon boulanger chez M. Catleau, l^u- 

laager 4 Roubaix, avait laissé quelquee ins-

8 franes.
Plainte a été déposée entre les mains de M. 

DttvigD<-au, comm.esaire de polioe du‘toar-

boBortires e tatniUé« des noelé^rei u

___ iter les tèsnlltts élotraants ohtenaa par cette
vadliuile fanfare.L’assisUineo nonibrouse applandissa t aoutrauca 
tes <1ttr>̂ runt<8 parties du nrourAmmc.

Nots avons eti le pinisir aentendrc M. Ilorri 
•)ii4aa, Je poète tourquennois bien conna et ti 

JusUnual aüM-éptù. Uuel vorve t quri eatraiu :
Ti‘ !e s'est Iurniin6s par unn quéte au 

profit «a l'œuTre de* fonmein* économiques. Ges 
ftns 4n peaple sont nalu relie ment khm, lenr obole 
- - manque jamais quauJ on fut appui â teur aoli-

félielUUons aux orgi&isateara (hadarité.

La eOTamlsulofi rappalte qa’un bureau perma- 
aent foueitoDoe toas fes Jours de la se«tiaine, eber 
tf. Dutboit, rtiH >le l'Epeule. pour mui «»i n* 
pourraient f:itre matriculer le-irs plieeons V« 41- 
aiancbos.

’ana^ liül comme a,..
Pré̂ idMX d’bowiaBr, MM. Emile Bais : prési

La Fédération inri  ̂les social i 
désirent en faire partie * te prosen 
aident, ruede Lannoy, <H.

Bestiaux abaUus t l'Abattoir de Rouball da 7

L’ART DANS LA SCIENCE
L'art a'eat nal 4 la eeienee ponr eréer Ua 

«aaire prodylta anlTaata, qui. par la iaeaaa 
4e U paie. -  U paiaaaoce. la auayité, la Irai- ebear ft W déneatesae des parftims, — U 
aô s Osris de l'Mvalvpp* et ia modéraüoo 
4a pris, sont abaolament ioeomparaMes, et 
loat lae déUeea daa feM d« aM>»de ;

Aswa amUutm.m^mP^ftmdeThridaee., 
srnwrnitemmfm.wm. » 
l<vtfiBfeaM^f».n«MI 
9avm Je* M*tuqimairet. 9K om Ja*mîn. 
préparée par la SsivanaeHe ém  

PAR»

flBBBtrt. — U  boeâété La FraUi

n-Fagot. La Société s'est assuré le cou
de l'Orpbéoa des Travaillenra et de plu

sieurs artiste» étrangers. Le prix d'entrée est 
de .'jU centimes.

ffiDVK (•uneaiii
Ihi'£iéme IUle

MM.
Cb. T/bti^iisA-Lepoulre lüU •*___-J ..

riemaire-Regouillarl fiU KXI »
A. Cuaal lOü »
Roussel-MuUé ct Cie lüu »
O. et L. Lefèbvre frères IqO »
Vve Decastecke luO v
Produit de lu féte du Lycée ;{'jO ir> 
Félix Dasurmonl 100 >
Horis Lorthiois-Motte iû »
Floria LorlUois, Alt .'jU »
Ferdinand Lap«^nne »
Treatesuux et Desiomlies ûU »
L« JtouiUet 00 »
1 '̂aafere du Poiat-Cenlral,pro

duit d'uae quéte 14 04 
Ëmile Destombes 60 » 
Albert PoUet .50 » 
Ume Dassonville-Leronx 100 « 

N a avea ax . >- Dimanclifl matin, on a 
trouvé mort au pied d'une meule de paille, 
lant une p4ture dépendant d’une forme de 
Mouveaux. un individu du nom de Jacquea 
Vangoin, flgé de 67 ans. ouvrier menuisier, 
orl^alre de Anton f^lr-et-ClierJ.

La Teille aa imlr, M. Delobel, domestiqae 
de ferme, ea reavanl,avalt trouvé cet heimne 
étendu sur la ^ t e .

Il l’avait plaeé ear aa broaetto et amené 
ekex eaa patroae.

lOOfB pM un iQot.
C’est aiors qne eroyaat avoir afT.iIre 4 '


